
Journée Mondiale de l’Eau :  
Soutenir les initiatives locales et communautaires 

 

"L’homme se définit non 
par ce qu’il crée, mais par 
ce qu’il choisit de ne pas 
détruire.", 
Edward O Wilson,  
Université de Harvard (2005). 
 
"Il faut absolument être 
convaincu de cela : 
sauvegarder la biodiversité 
de la planète, ce n’est pas un 
coût, ce n’est pas un luxe de 
pays riche, c’est au contraire 
une richesse pour l’avenir, le 
garant d’un futur vivable. " 
Jean Claude Lefeuvre, président 
de l’Institut Français de la 

L’eau c’est la vie ! dit-on. 
C’est en effet là une évidence 
incontestable. Sans eau, rien 
n’est possible. Bien que la 
majeure partie du globe soit 
occupée par les eaux, de nom-
breuses  populations du 
monde sont confrontées à 
différents problèmes liés au 
manque d’eau.  Le 22 mars de 
chaque année consacré Jour-
née Mondiale de l’Eau par 
l’ONU traduit bien cette réali-
té.  

En ce début du troisième 
millénaire, l'OMS et l'UNI-
CEF estiment que 80% des 
populations des pays en voie 
de développement n'ont pas 
accès à l'eau potable et à un 
assainissement de base. Les 
maladies diarrhéiques sont 
une cause majeure de morbi-
dité et de mortalité dans les 
pays en développement; et 
l'OMS estime qu'elles sont 
responsables de près de 5 
millions de morts chaque 
année chez les enfants de 
moins de 5 ans. 

C’est ainsi que l’ONU a 
décidé de faire du 22  mars 
de chaque année, une Jour-
née Mondiale de l’Eau en 
vue de susciter une prise de 
conscience au sein des com-
munautés et de nourrir la 
réflexion au sein de la com-
munauté scientifique afin de 
trouver des solutions à 
même d’inverser la tendance. 
La Gestion Intégrée des Res-
sources en Eau (GIRE) 
adoptée par la communauté 
internationale constitue jus-
que là le cadre de référence, 

de recherche et d’action sur 
l’eau. En effet la GIRE est 
définie par le Partenariat 
Mondial de l'Eau (GWP) 
comme "un processus qui 
favorise le développement et 
la gestion coordonnée de 
l'eau, des terres et des res-
sources connexes en vue de 
maximiser de manière équi-
table, le bien être économi-
que et social en résultant, 
sans pour autant compro-
mettre la pérennité des éco-
systèmes vitaux".  Les initia-

tives de la communauté in-
ternationale se trouvent ré-
gulièrement confrontées aux 
réalités du terrain et à la dif-
ficulté de traduire concrète-
ment les déclarations, de 
passer des grands principes 
aux actions. La vision glo-
bale de l'eau, indispensable, 
doit se matérialiser au quoti-
dien, à l'échelon local, là où 
les populations et les usagers 
sont confrontés aux problè-
mes. La communauté inter-
nationale doit donc renfor-
cer son soutien au profit des 
initiatives locales et commu-
nautaires auxquelles partici-
pent les populations à la 
base. 

 

Le Burkina Faso a adopté 
en 2003 son plan d'action de 
gestion intégrée des ressour-
ces en eau (PAGIRE) pour 

contribuer à la réalisation des 
transformations nécessaires 
au développement solidaire 
et durable.. L’adoption du 
PAGIRE est un pas impor-
tant vers la résolution des 
questions liées à l’eau. De 
même, les actions réalisées 
jusque là sont encouragean-
tes et salutaires. Cependant, 
du côté des actions, beau-
coup reste à faire au regard  
de l’importance du problème 
d’accès à l’eau potable dans 
les campagnes. 

Le lancement du Pro-
gramme National/
Approvisionnement en Eau 
Potable et Assainissement 
(PN/AEPA) le 20 mars 2008 
dernier  à Bourzanga dans la 
province du Bam par le Pre-
mier Ministre Tertius ZON-
GO constitue une lueur d’es-
poir pour les nombreuses 
populations qui n’ont pas 
encore accès à une source  
d’eau potable et à un assai-
nissement adéquat.  

Tout en marquant vive-
ment notre soutien et notre 
implication active à cette 
initiative combien noble, 
nous interpellons les diffé-
rents acteurs de ce pro-
gramme à une meilleure 
conduite de celui-ci pour le 
bonheur des populations et  
pour l'atteinte des OMD en 
matière d’accès à l’eau pota-
ble et à l'assainissement. 
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REJEA: Réseau des jeunes pour l'eau et l’assainissement  

- Organisation des journées de la 
propreté dans des communes des 
villes du Burkina Faso chaque année; 
- Organisation chaque année de 
concours de poème au secondaire et 
de dessins au primaire sur l'hygiène et 
l'assainissement en marge des jour-
nées internationales de la propreté et 
de l’eau; 
- Organisation chaque année de la 
nuit des lauréats pour primer les ga-
gnants des concours scolaires; 

III - Zone de couverture 

Le REJEA a pour ambition de cou-
vrir toute l’étendue du territoire na-
tionale. Mais compte tenu de ses 
moyens limités, il est pour le moment 
représenté dans les sept (07) provin-
ces suivantes : Kadiogo, Namenten-
ga, Kouritenga, Boulgou, Boulkiem-
dé, Gourma, Oubritenga. 
Contact : Antoine Yempabou Couldiaty 
(Coordonnateur).  

E-mail: envirosolidar40@hotmail.com 

Tel. +226 50 42 03 07; +226 76 66 06 41.  

09 BP 814 Ouagadougou 09 

Activités menées par les OSC 

I -Contexte de création 

L’eau et l’assainissement constituent 
un secteur clé et prioritaire dans le 
développement socio-économique 
dans un pays sahélien comme le Bur-
kina Faso. Ce secteur met en jeu non 
seulement la santé des populations 
mais aussi et surtout les réalisations 
socio-économiques susceptibles pro-
pulser le développement du pays. L’é-
levage et l’agriculture, ces deux sec-
teurs fondamentaux de l’économie du 
Burkina Faso dépendent largement du 
secteur de l’eau et de l’assainissement. 
Dans un contexte où la pluviométrie 
devient de plus en plus faible et de 
dégradation poussée de l’environne-
ment, la maîtrise de l’eau est un objec-
tif à réaliser forcément. D’autre part, 
les maladies d’origine hydrique sont la 
première cause de consultation dans 
les formations sanitaires du pays, révé-
lant ainsi des mauvaises pratiques des 
populations en matière d’hygiène et 
assainissement. 
C’est dans ce contexte que des jeunes, 
parce que ceux-ci sont l’avenir du 
Burkina et de toute nation, ont réflé-

chi à une action qui constituerait un 
pont entre les décideurs et les popula-
tions de base pour une action com-
mune et concertée en vue de trouver 
des solutions durables. 
C’est ainsi que les réflexions ont abouti 
à la création du Réseau des jeunes pour 
l'eau et l’assainissement (REJEA) en 
mai 2002  et reconnu officiellement par 
le récépissé N°2005/138/MATD/SG/
DGLPAP/DOASOC 
Le REJEA, dirigé par M. Antoine 
Yampabou COULDIATY est composé 
d'associations qui oeuvrent pour l'im-
plication et la responsabilisation des 
jeunes dans la gestion durable des res-
sources en eau, de l'accès à l'eau pota-
ble, à l’hygiène, et à l'assainissement. 

II -Activités phares du REJEA 

- Formation et sensibilisation des res-
ponsables d'établissements scolaires et 
des élèves sur la gestion des latrines 
scolaires. 
- Formation et sensibilisation des res-
taurateurs et restauratrices sur l'hygiène 
alimentaire ; 

À la découverte d’une OSC 

Activités en bref 

1. Journée Internationale de la 
Femme: IES/Femmes a ouvert ses 
portes aux populations du  secteur 
30 de Ouagadougou  

A l’occasion de la Journée Internatio-
nale de la Femme, l’association IES/
Femmes a organisé le 8 mars 2008 à 
son siège sis au secteur 30 de Ouaga-
dougou, une journée porte ouverte en 
vue d’amener les populations de la 
ville de Ouagadougou en général et 
celles du secteur 30 de l’arrondisse-
ment de Bogodogo en particulier à 
prendre conscience du rôle que joue 
l’association dans son combat quoti-
dien pour la promotion de la femme 
burkinabé.  Plusieurs activités ont 
marqué cette journée porte ouverte 
qui a vu la participation des popula-
tions et des partenaires techniques et 
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financiers de l’association. 
D’entrée de jeu, les responsables ont 
tenu dans la cérémonie d’ouverture à 
remercier l’ensemble 
de ses partenaires de 
pour leur soutien 
sans faille. Les parti-
cipants ont ensuite 
pu découvrir les ac-
tions et expériences 
de l’association à travers une exposi-
tion de photos, de rapports et des pro-
duits des activités génératrices des fem-
mes bénéficiaires de l’association. Ces 
activités ont été ponctuées par une 
animation grand public sur les missions 
et les domaines d’intervention l’asso-
ciation, les modes de transmission du 
sida et les méthodes préventives, la 
problématique de la prise en charge des 

 ont été ponctuées par une animation 
grand public sur les missions et les 
domaines d’intervention de l’associa-
tion, les modes de transmission du sida 
et les méthodes préventives, la problé-
matique de la prise en charge des per-
sonnes vivant avec le sida (PVVIH) et 
des orphelins et enfants vulnérables 
(OEV). La journée porte ouverte a pris 
fin avec une projection vidéo et un 
théâtre forum sur la problématique de 
la prise en charge des PVVIH et des 
OEV. Au demeurant, cette journée a 
permis aux populations de découvrir 
l’association 
IES Femmes 
et de renfor-
cer leurs 
connaissances 
sur le VIH/



 

dans ses activités de sensibilisation. 
Elle mène, une fois par mois dans les 
marchés et yaar, des animations et des 
sensibilisations des populations de la 
ville de Ouagadougou sur la probléma-
tique des déchets plastiques. En effet, 
beaucoup de femmes vont au marché 
sans panier et rentrent chargées de 
sachets d’emballage plastiques, chaque 
article dans son sachet d’emballage 
plastique.  
Ces actions visent à sensibiliser les 
populations d’une part, sur l’impor-
tance de la gestion rationnelle des dé-
chets plastiques, les sachets d’embal-
lage plastiques en l’occurrence et à les 
impliquer dans la lutte contre le fléau 
des déchets plastiques, et d’autre part  
sur les activités de valorisation de ces 
déchets que mène l’AFVDP.        

La troupe mène également différentes 
autres animations.   
Contact téléphonique : 76601923  

 

Activités en bref 
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3. Troupe Théâtrale de l’Associa-
tion « la Brigade Verte » : Un com-
bat louable contre les déchets  plas-
tiques 

La Troupe Théâtrale de l’Association 
« La Brigade Verte » est une troupe 
d’animation et de sensibilisation com-
posée d’environ trente (30) membres.   
Elle collabore avec l’AFVDP. 
(Association des Femmes pour la Va-
lorisation des Déchets Plastiques) 
dont les membres sont également 
issus de cette même Brigade Verte. 
Elle appuie en effet l’AFVDP dans ses 
efforts de lutte contre la pollution de 
l’environnement par les déchets plasti-
ques, notamment dans la gestion de 
ces déchets à travers leur valorisation.  
Elle accompagne également l’AFVDP  

I.E.S/Femmes: Une série de formation au profit des femmes 
En vue de contribuer à l’amélioration des conditions de vie des femmes, I.E.S/Femmes organise à l’aide d’un VNU, une 
série de formation au profit de ses membres au cours du mois d’avril. Il s’agit pour I.E.S/Femmes de : 

- former trente  cinq (35) femmes et filles de ménage ; 
- former douze (12) hôtesses d’accueil ; 
- former douze (12) guides touristiques ; 
- former douze (12) baby sister 

Activités à mener par les OSC 

2. Faire du réseau, une référence   
Les trois comités du Réseau OSC En-
vironnement à savoir le comité de ges-
tion du site web, celui de rédaction du 
bulletin en ligne et le comité de plai-
doyer se sont rencontrés le 31 mars 
dernier au PNUD en présence de Mme 
Clarisse COULIBALY, Chargée du Pro-
gramme Environnement et Énergie du 
PNUD et Mr William AMADEU, Char-
gé du Programme VNU du PNUD. 
L’objectif de la rencontre était de faire 
un bilan des activités réalisées après la 
mise sur pieds du Réseau en septembre 
2007. Ainsi, on retiendra que le comité 
de gestion du site web a pu créer la 
maquette et intégrer des informations 
dans les rubriques du site grâce à la 
volonté et au dynamisme de ses mem-
bres. Le site est à présent complet et 
sera actif dans les semaines suivantes. 
Quant au comité de rédaction du bulle-
tin, il a pu réaliser trois bulletins qui 
ont permis d’informer les membres et 

les partenaires des activités des asso-
ciations et ONG membres du réseau. 
La réalisation de ces bulletins ne s’est 
pas faite sans difficultés. En effet, le 
manque de diffusion des informa-
tions relatives aux activités réalisées 
par les OSC du réseau, a constitué 
une difficulté majeure pour la paru-
tion normale du bulletin. Vu son im-
portance dans la réalisation des objec-
tifs du réseau, le comité sollicite le 
soutien du PNUD et de l’ensemble 
des partenaires. Le comité de plai-
doyer a pu aussi élaborer un docu-
ment de plaidoyer pour la réduction 
de la consommation des sachets plas-
tiques dans notre pays. Le comité 
n’attend donc que le financement 
pour démarrer une campagne natio-
nale dans ce sens. Les responsables 
du PNUD ont apprécié le travail 
abattu jusque là par le réseau malgré 
la faiblesse des moyens auquel il est 
confronté. Ils ont également faits des 
critiques et des suggestions en vu 

d’atteindre des résultats meilleurs. Au 
demeurant, Mme Coulibaly et Mr. 
Amadeu, ont indiqués la disponibilité 
de leurs institutions à soutenir le ré-
seau dans la limite des ressources dis-
ponibles; ils ont part ailleurs invité le 
réseau à mobiliser des ressources addi-
tionnelles auprès d’autres partenaires 
pour la réalisation de leurs activités.  
Lors de cette réunion, il a été égale-
ment question de la pérennisation des 
acquis puisque les deux volontaires des 
Nations Unies à savoir Dina DANDA-
CHLI MURO et Adelaida  PÉREZ MI-
LÁN qui ont été à l’origine de la créa-
tion du réseau et qui se sont active-
ment battus pour la réalisation de ces 
activités sont en fin de mission. Pour 
les rassurer, tous les membres ont 
promis de travailler non seulement à 
préserver les acquis, mais surtout à 
faire de ce réseau, une référence au 
Burkina Faso et en Afrique dans le 
cadre de la lutte pour la protection de 
l’environnement. 

Image d’une des activités menées par la Troupe 
Théâtrale de l’Association « Brigade Verte ». 



Les plantes ligneuses légumières 
jouent un rôle important dans l’ali-
mentation humaine au Sahel. Parmi 
celles-ci on peut citer Adansonia digita-
ta (baobab) et Moringa oleifera 
(arzentiga en mooré).   

Le baobab est l’une des principales 
espèces des parcs agroforestiers au 
Sahel. La hiérarchisation des préféren-
ces paysannes de ces dernières années 
le place parmi les cinq espèces ligneu-
ses prioritaires dans plusieurs régions 
du Mali, Burkina Faso, Niger et du 
Sénégal. Les feuilles et la pulpe des 
fruits sont connues pour leur richesse 
en éléments nutritifs notamment en 
vitamines A et C. Ces produits font 
l’objet d’un commerce national et 
sous-régional et procurent des reve-
nus substantiels aux ménages sahé-
liens surtout aux femmes.  

Les feuilles sèches plus disponibles 
et largement consommées ont généra-
lement des teneurs plus faibles en 
vitamines dues aux conditions de 
séchage et de stockage. Des études 
récentes ont montré que lorsque les 
populations ont le choix, elles préfè-
rent les feuilles fraîches (Bationo, 
2003). Celles-ci ne sont cependant 
disponibles que pendant la courte 
saison pluvieuse (le baobab perd ses 
feuilles en saison sèche) et inaccessi-
bles pour de nombreuses localités 
dépourvues de peuplements naturels 
de baobab.  

Quant à Moringa oleifera, elle est 
l’une des rares plantes à concentrer 
dans ses feuilles tous les 10 acides 
aminés essentiels à l’Homme (Lowell, 
2002).  

La consommation régulière des 
feuilles de baobab et de moringa peut 
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Evénements à ne pas manquer! 
17 - 18 avril 2008: Clermont, France. L’Enita de Clermont-Ferrand, son service ABioDoc et l’association AsAFI 
(IFOAM France) organisent, les 17 et 18 avril 2008, un colloque international scientifique et professionnel sur l’a-
griculture biologique et le changement climatique. Le colloque abordera la problématique de l’adaptation de l’agri-
culture biologique au changement climatique. Ce colloque – auquel participeront de nombreux experts internationaux - 
est le premier en Europe sur ce sujet. Il permettra de préciser les changements les plus urgents et les plus faciles à mettre 
en œuvre pour arriver à diviser au moins par deux l’impact du contenu de notre assiette sur le changement climatique.  
Site web : www.abiodoc.com 

améliorer considérablement les condi-
tions nutritionnelles des populations et 
donc leur état de santé.  

Malgré cette importance économi-
que, le baobab et le moringa occupent 
une place marginale dans les campa-
gnes de reboisement dans les pays du 
Sahel. La régénération du baobab est 
essentiellement assurée par la régéné-
ration naturelle assistée. Celle-ci est 
cependant compromise par la divaga-
tion des animaux et le mode de ges-
tion traditionnelle, basée sur l’émon-
dage défavorable à la fructification. Le 
moringa quant à lui est pratiquement 
absent du paysage. Les travaux de 
recherche montrent que les burkinabé 
connaissent et apprécient positive-
ment le moringa. Le but de cette note 
est de montrer que grâce à la recher-
che il est possible d’assurer à la fois 
une production intensive de feuilles et 
de plants vigoureux de baobab et de 
moringa par la culture irriguées. Des 
efforts devraient êtres faits pour diffu-
ser à grande échelle au Sahel cette 
technologie qui présente plusieurs 
avantages économiques et écologi-
ques.  

 
 
 
 
 
 
L a 

diffusion de la technique devrait cepen-
dant intégrer le renforcement des capa-
cités des producteurs et une stratégie de 
communication participative adaptée 
pour atténuer l’impact des considéra-
tions socio-culturelles qui limitent la 
culture des espèces ligneuses locales et 
particulièrement du baobab au Burkina 
Faso.   

 

 

Planche de baobab 40 jours après la germina-
tion 

 Planche de Moringa oleifera agées de 4 mois 

Récolte des feuilles de baobab sur de jeunes 
plants de baobab âgés de 40 jours 

Pour en savoir plus sur l’environnement 
L’importance des plantes ligneuses légumières  

Dr. Babou André BATIONO  

Ecologie Forestière / Agroforesterie a 
l’Institut de l’Environnement et de 
Recherches Agricoles. Département 
productions Forestières(INERA / 
DPF). 



Les enjeux de l’eau 
 

LIENS D’INTÊRÉT 
 

Direction Générale des Ressources en Eau (DGRE) du MAHRH http://www.agriculture.gov.bf    
Centre Regional pour l’Eau et l’Assainissement (CREPA) http://www.reseaucrepa.org 
Ministère de l’Habitat et de l’Urbanisme (MHU) http://www.mhu.gov.bf 
PNUD Burkina Faso http://www.pnud.bf 
ONU Habitat http://www.unhabitat.org/categories.asp?catid=181 
AMBF Association des Municipalités du Burkina Faso http://www.ambf.bf/ 
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Sujet du mois 
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La communauté internationale 
célèbre le 22 mars de chaque année, 
la Journée Mondiale de l’Eau, décré-
tée par l’ONU pour rappeler aux 
habitants de la planète, l’importance 
de l'eau et la nécessité de sa bonne 
gestion. La gestion durable de l'eau 
constitue en effet, un impératif dans 
le cadre de la protection de l'envi-
ronnement et pour arriver à un dé-
veloppement humain durable. Cette 
ressource très précieuse doit être 
préservée des pollutions et autres 
nuisances, bien conservée et gérée 
pour satisfaire les besoins des géné-
rations actuelles et ceux des généra-
tions futures. Cet un impératif s’im-
pose donc à tout pays. 

Au Burkina Faso, la célébration 
de cette journée pilotée par le Mi-
nistère de l'Environnement et du 
Cadre de Vie et celui de l’Agri-
culture, de l'Hydraulique et des Res-
sources Halieutiques a été marquée 
par une journée porte ouverte  sur 
l'assainissement qui s’est tenue à la 

Maison du Peuple de Ouagadou-
gou. Plusieurs activités ont été ré-
alisées lors de cette journée porte 
ouverte à savoir,  une exposition 
d’ouvrages et autres supports sur 
l'assainissement; une conférence-
débat sur l'assainissement; un théâ-
tre forum; des jeux-concours, enve-
loppes surprises sur l'assainisse-
ment à la Maison du peuple;  et une 
projection de film sur l'assainisse-
ment dans un quartier populaire de 
Ouagadougou.  

Toutes ces activités se sont dé-
roulées dans la journée du 22 mars 
2008 de 8h à 21h. Cette journée 
porte ouverte se veut pragmatique 
en appliquant sur le terrain local du 
Burkina, les grandes orientations de 
la communauté internationale en 
matière d’eau et assainissement. 
Une campagne médiatique sera 
menée en vue d’impliquer et de 
faire participer les autres localités 
du pays à cette grande manifesta-
tion qui a pour objectif de mobili-

ser les partenaires de l'assainisse-
ment à cette noble cause et surtout 
de sensibiliser les populations en 
leur faisant prendre conscience des 
méfaits ou dangers qu'elles encou-
rent en n'ayant pas de bonnes prati-
ques d'hygiène et d'assainissement. 

Mais bien avant le 22 mars, le 
Premier Ministre Tertius ZONGO 
a procédé au lancement du Pro-
gramme National d’Approvisionne-
ment en Eau Potable et Assainisse-
ment (PN/AEPA) à Bourzanga 
dans la province du Bam le 20 mars 
2008 pour permettre l'atteinte des 
OMD  dans le secteur eau et assai-
nissement au Burkina d'ici à 2015. 


